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Arménie - Azerbaïdjan : contribuer, au niveau parlementaire, au renforcement du dialogue entre les parties en 
vue d’une paix durable dans la région du Caucase du Sud 

 

Paris, le jeudi 11 novembre 2021 

“Un an après l'arrêt des combats au Haut-Karabagh, je suis régulièrement amenée, comme Députée de la 11e 
circonscription des Français établis hors de France, laquelle compte 49 pays dont l’Arménie et l’Azerbaïdjan, 
par ailleurs membre des groupes d’amitié parlementaire de ces deux pays, et à l’instar de la plupart des responsables 
politiques français de tous niveaux concernés par l’Arménie et l’Azerbaïdjan, à mener des échanges bilatéraux 
préalables dans l'espoir de pouvoir ouvrir des échanges multilatéraux avec l'ensemble des parties prenantes 
arméniennes et azerbaïdjanaises.  

C'est au demeurant l’attitude adoptée cette semaine par le ministre de l'Europe et des Affaires étrangères 
français en recevant M. Ararat MIRZOÏAN et M. Jeyhun BAYRAMOV, ministres des Affaires étrangères 
d’Arménie et d’Azerbaïdjan, pour des entretiens bilatéraux séparés au cours leur déplacement en France à l’occasion 
de l’Assemblée générale de l’UNESCO, avant d'ouvrir une réunion conjointe des ministres d’Arménie et d’Azerbaïdjan 
sous l’égide des trois coprésidents français, américain et russe du Groupe de Minsk, destinée à poursuivre la dynamique 
enclenchée à New-York en septembre dernier. 

Dans ces échanges, je m'inscris toujours dans la droite ligne de notre diplomatie et de la volonté de la France 
de contribuer au renforcement du dialogue entre les différentes parties, à même de favoriser l’établissement d’une 
paix durable dans la région du Caucase du Sud, au bénéfice des populations de la région. 

Mardi 9 novembre, avec des parlementaires de différents groupes politiques de l’Assemblée nationale (PS, UDI, 
apparenté EELV, LREM), je me suis rendue au Cercle de l’Union Interalliée à l’invitation de l’Ambassade 
d’Azerbaïdjan pour un dîner débat intitulé “Le Karabakh à l’heure de la paix : espoir et défis. Quel rôle pour la 
France ?”. Ma participation à ce dîner a fait depuis l’objet d’incompréhensions en Arménie au sein de notre 
communauté française et au sein du monde politique et institutionnel arménien. Je regrette vivement cette situation. 
Contrairement à ce qui a pu être communiqué, je n’ai pas célébré un quelconque anniversaire.  

En entretenant des relations avec l’Arménie et l’Azerbaïdjan, je souhaite - à mon échelle parlementaire - 
participer à un processus de dialogue et d’apaisement en vue de la paix. J’avais prévu de me déplacer en Arménie 
du 13 au 17 novembre avec une délégation de parlementaires français pour mieux comprendre la situation et échanger 
directement avec les autorités locales ainsi qu’avec les Français qui vivent en Arménie. A date, je ne me suis pas 
rendue en Azerbaïdjan. 

Mon rôle de parlementaire n’est pas de prendre parti dans le conflit entre l’Arménie et l’Azerbaïdjan mais plutôt 
de comprendre la situation et de créer des ponts, notamment pour faciliter la relation entre la France et les pays de 
la 11e circonscription des Français de l’étranger. A ce titre, il m’est bien sûr essentiel de pouvoir me déplacer dans ces 
pays et d’aller à la rencontre des communautés françaises et des autorités locales. 

Comme je le fais depuis 2017, je me tiens à la disposition de mes compatriotes français établis dans chacun 
des pays de la circonscription.” 


